
VEttMSOLIBITION 

Patu- f a i m oompremli» an potthe l e ee*» 
« • a * de* diepoeitioii» d u décret ratetrf à 
faaMaawin « des n o t e s prrpétneJles à 4 % 

• « W B garant ie de change », le Temefj* donne 
d»» « w v a a i u énlaii» aviiiintiiili1 su ivant*: 

l a rente «oanaM* aers de 4 *t — c'*at-a\-dir* 
y » 4 6—» ii pour ÎOO f n a m il» capital — « i l * 

i ala la aJrre à ta B o n n e et» iPari* eat daakl 
à 66 francs. MT] n e «axpérieur à e* 

de» coupons sera axurmente 
•Jasa la proparaon iirirs—aire pour a w le» por-
**•»* de uuaraBu» restas reçoivent toujours raid 
'raiaai o r aanaatV repreteaUnt 4 f ranci» carirule» 
«m t a a x d» *̂» franc» pour use Jicre, soit 4/00*' 
«fan* livre >tecuoe. 

L a «-oupon sc ia sxîtnestriei;. payable le 5 mars 
M l e S «eptemfcre, 8 aers donc d» 2 francs ponr 
7100 fiâmes de capital «retr 1» irrre sterlrne; A 
aa» iiwart. Ponr «ieterinroer, au n n n n t *• 
.Té ahéanv xi e t <r)ans qeetle meenre ta jraranlie 
aie change doit jouer, on prendra la moyenne d es 

d» *a livre e o t / s à 1m Ronrse an Paris du 
Mit au tf» février * il s'**n du coupon de 

e t du 1» fermer au 19 anàt a'*) «'agit da 
Sa. «le «eptearftre. Si «-ett», nsoyenne «et «upe-

rtaara a a cours de 9 6 francs, le montant du 
«Mjpon devra être, major»* proprartaoniieOeinent 
« t ptaa<*•ni«r toujours It/ff»"* «la ladite moyenne. 

•aànai le pouKrentaae de 1 aiartneutation de M 
•rente sers exactement Aan3 an pourcentace de 
la h*ar««e de la livre > t e * n r o u a c c t u e m la 
jmTTemie seuiest t iefar par rapport su cours de 
M s T s T M 

Dn erample permettra de saisir le mécanisme 
«Je la aasraatie du cassante 

Va ezamate permettra de «aisir le mécanisme 
•Je t a caranrie du change 

SoppaaoDs nn instant que dn 19 août 192'. a.-
719 février 19*J6 la moyenne des cours de la l i tre 
UBBMtbnr ressorte à 118 fr. T.V Pour trouver le 
aaiinamjil du coupon semestriel (qui serait de 
'3 fr. si la moyenne des cours ne dépassait p*s 
•96 fr.) il snfnr de prendre les 2/f*V* du taux de 
] B fr. 7T<. < e qui donne 2 fr. 50. Et l'on constate 
vraa la plus-vaine de l a livre étant, dan» cette 
"kypothèee. de 23 fr. Tô ou de 2 ^ % par rapport 
mm e»vrs de 9 5 francs, le coupon, porté de 2 fr. 
J r 2 fr. .V». sa trouve exactement majore dans la 
m t a ' proportion. 

• est à faire remarquer que, si 4s litre sterling 
a'éekmsgr pendant la durée de l'émission aux 
•rotrra actuels f, -ear-A dire aux environs de 104 
•franee), les sonssripteurs hénecieront d'une 
•prime, puisque, remettant k l 'Etat dea francs 
valant 1/lfM' de livre steriirur. cdni-c i leur a»*o-
"fera. pour cent francs de capital, une rrrte 
•annneue de 4 francs valant 1/9.V de livre. Le 
v>o«spen senestrieL su vas en) oo même <<oure de 
3 0 4 francs «e mate tiendrai* n)ft*rienretnent. 
•serait, d'après le cslrnl que noue avons expaqué 
«j-desscs, de 2 fr. 'Jf»iau lien de 2 franc». 

-SB» _ 

'VWE R E C E P T I O N E I V r a O U S I A S T E 

D ' À M U r V D S E N A O S L O 

Oslo, 6 juil let . — L'hydravion transportant 
jtVxploratenr Amunâsen . venant de Hor ten , 
a>t arrivé dans le port. d'OMo, escorté p a r dix 
BxvHravinns de la marine norvei-ienne. 

One fouie énorme fit à l 'explorateur u n e 
récept ion enthousiaste, tandis que des salves 

Î[artillerie étaient t i r n u de la forteresse 
'Oslo et des treize navire.- de guerre anfls i-; 

ayjcrés dans Je fjord. 
lie président de la Chambre norvearicane et 

| K anairc d'Oslo fouhaitèrent la hienvenne à 
^ j o n n d s r n e t à s e s compagnons , qui furent 
arasuite reçus a u Pala i s Koyal p a r le sou tc -
Çain. «rui les décora de .̂̂  main. 

» — 
UNE ACTRICE ANGLAISE MEURT 

SOUS LE CHLOROFORME 
New-York , 6 .juillet. — U n e j eune actric-e 

anir'ajva. connue soi;.- ie nom de Cissy Madeap. 
2 9 ans, e s t morte fians une clinique au cours 
d'une) opération considérée comme à-ins danger. 
On s u p p o s e que la mort e s t due à u n e f a i 
blesse cardiaque yrovoquee par l 'application 
da chloroforme. 

UN CURIEUX PROCÈS 
PASSIONNE LES ÉTATS-UNIS 

U n protêt cnriexLs par l a lumière très m e 
qu'il je t te aor tout» « M partie de la mental i té 
et de l 'opinion américaines, v a se plaider bien
tôt a n Etats -Unis . I n instituteur de D a y t o n , 
M. J o h n T. Seopes a été révoqué pour avoir 
fa i t à aea é lèves nn cours s n l a théorie de 
l'évolution. Cette théorie éta i t contraire k l a 
doctrine officielle de l 'Etat de Tennessee, qui 
procède de l a «renése. 

M. Seopes n'a p a s accepté sa révocation. 
Il & voulu plaider et il a trouvé des dé fen
seurs : aa avocat connu, M. Clarenee D a r -
r o w ; un ancien secrétaire H/Etat, M. S a i n -
bridge î ' o h y e t M. Dudlev Fie ld MaJone. 

Ce procès suscite un v i f intérêt aux E t a t s -
U n i s e t pass ionne l 'opinion. 

11 devait tout d'abord se plaider à D a y t o n 
même. La vi l le avait été jusqu'à dépenser 
5 0 dollars pour remettre la sal le de sou tribu
nal à neuf , e n v u e de l 'événement. Les hôte
liers et . l es restaurateurs s'attendaient à fa ire 
des affairas d'or. Mais l'affaire prend de l'am-
plemr. 11 f a u t dire qu'entre t emps , trois Etat* 
o n t v o t é d es lo is ant iévnlut ionnistcs e t que 
dans denx autres, il s'en est fa l lu de quelques 
voix pour faire tr iompher les canons de 
l'Ejrlise. I # s «voea!> de M. Seopes vo-ilcnt 
plaider devant une Cour fédérale , d a n s une 
irrande vil le, appe ler à la barre des savants 
oo/urne le professeur Arthur Thompson. Ce 
procès prend une tournure nationale. 

E n attendant D a y t o n ne s 'appel le plus 
D a y t o n , mai s M o n k e w i l l e , la ville du s in se , 
k moins que cela ne sijrnitlc des sinsrrs. 

UN TRÉSOR DE 50 MILLIONS 
découvert à Moscou 

l n trésor, d'une valeur de 5 0 mi l l ions de 
roubles, a été découvert , p e r des agents du 
Gouvernement soviét ique, dans un lidtcl par 
t iculier ayant appar tenu , jad i s , au pr ince 
Voussoupoff. qui l'ut l ' inst igateur du meurtre 
de Raspout ine . 

D e p u i s la révolution russe, la résidence en 
quest ion ava i t é t é transformée e n musée d'his
toire militaire. Le directeur et le s a r d i e n w h e f 
remarquèrent, un jeur , certaines tissures dans 
l'un des murs. Vendredi dernier, on décida de 
1 démolir pour vo ir ee qu'il y ava i t derrière. 
I ^ s briques « n e fo i s enlevées, les ouvriers bol
cheviks se trouvèrent devant l'entrée d'une 
c r y p t e dans laquel le éta i t entassée une quan
t i té énorme d'objets de valeur, vaiscllc d'or 
et d'argent, tableaux anciens, b i joux de toute» 
espèces , perles , d iamants , rubis, saphirs , etc. 

Le iwuvornement bolchevik, enchanté de 
ceise tronvail lc qui revint à l 'Etat , s'est e m 
pressé de récompenser le directeur du musée 
ainsi que le eardien, en leur accordant une 
pr ime de '.250.000 francs . 

Cette découverte n'est, paraît- i l . pas unique 
en son jrenre; il y a quelque t emps , un trésor 
similaire, mais moins important , avai t été 
trouvé dans l 'ancienne maison de M, Riabous-
hinsky, qui avait , pendant deux ans. abrité les 
services d u Comité de secours americ-ains. 

.aa*. 
Un horrible crime en Suisse 

LES ORPHELINS DE GUERRE 
•prit la n m a j l n aWt aaariBd'i 

U N E FEMME T U E SON ENFANT 
P O U R TOUCHER 

LA PRIME D'ASSURANCE 
Genève, fi juillet. — V u crime horrible a été 

commis dans la petite ville ùo Monthcv (can
ton du Vala i s ) . V u e fermière, r.ommée Mario 
J ionnay , 45 an.-, a tué son fils, â e c de 14 ans, 
.i coups lie pilon pour toucher une a s s u r u m e 
de 16.000 francs . L a criminelle a avoue. On 
croit qu'elle a empoisonné son premier mari, 
il y a deux ans, pour le même molif. L'exhu
mat ion du cadavre a été ordonnée. 

Cet épouvantable forfa i t a cau^c uuc \i\e 
indignat ion dans le pava. 

J e l a Nation 
Paris , 6 ju i l le t . — L a loi aor les pupi l les 

de l a nat ion ne s'applique-t-el le qu'aux enfants 
devenus orphel ins a v a n t s a promulgat ion, à 
l'exclusion de ceux à naître et devenus par la 
sui te orphe l ins? 

Contrairement a un arrêt de la Cour dé 
Par i s , la Chambre civi le de l a Cour de cassa
t ion a j u g é que si n n réformé de guerre a e u 
des enfants , même p l u s de 300 jour* après la 
cessation de* host i l i tés e t si ce ré formé vient 
à mourir des suites de ses blessure» on d'nne 
maladie de gjierre, lesdits e n f a n t s doivent 
être adoptes comme pupi l l e s de la Nat ion . 

-aa» . 
U a Aavcrrnat acqait té poar faux aux assises 

se donne la mort 

Clermont-Ferrand, 6 jui l let . — M. J e a n 
Vernct , conseiller municipal de Mars.ac depuis 
p lus de trente ans et père de treize en fant s , 
avait comparu devant la Cour d'assises ven
dredi, p o a r f a u x , mai s il ava i t é t é acquitté. S e 
jugeant déshonoré quand même, il s'est tué 
d'une balle de revolver dans l a tête . 

«>• _ 
U N A V I A T E U R D E R E S E R V E 

VICTIME D ' U N ACCIDENT ATJ B 0 U R G E T 
Paria, 6 juil let . — Ce matin, M. Emi le Geor-

g in . pi lote aviateur de réserve, qui fa isa i t une 
période d'entraînement au 3 4 ' régiment d'avia
tion, a f a i t u n e chute g r a v e sur l e terrain 
d'aviation du Bourget au COÛTS d'un atterris
sage. Pro je t é hors de l 'avion, l e p i lote a é té 
relevé sans connaissance e t transporté d'ur
gence à l 'hôpital Vi l lemin. 

a» 
ON BEATIFIE A S A I N T - P I E R R E de ROME 

7 9 M A R T Y R S DE COREE 
Rome, (i jui l let . — D a n s la basi l ique de 

Kaint-Pierre, a eu lieu la cérémonie solennel le 
de béatification de 79 martyrs de Corée, p a r 
mi lesquels, en dehors de Coréens, s e trou
vaient M g r Laurent Imbert e t l e s P è r e s M a u -
lisut et Chastan. de l 'Inst i tut des Missions 
étrangères de Par is . 

Le postulateur de la cause est le Procureur 
général de ces Miss ions . Outre l e Supérieur 
de l 'Institut . M g r de Guébriant. deux autres 
évoques des Missions étrangères , v icaires apos 
toliques e n Corée, assistaient à la cérémonie, 
ainsi que l e corps diplomatique près du Sa in t -
Sièans, et la majeure partie de la colonie fran
çaise de Rome. 

ans 

Médail lé militaire depuis 1 8 5 6 
na vieillard de 9 5 a a * reçoit la croix 

Paris , u juil let . — Le Gouvernement v ient 
d'awordcr la croix de chevalier do l a Légion 
d'honneur à M. J e a n Valat , qui. malgré son 
grand âge — 95 ans — t ient encore, 5 , rue 
bcbe l l eyme, uu magas in d'accessoires d'élec
tricité. 

N"é en iS30 à Golinhae (Aveyron), M. J e a n 
Valat reçut la Médail le mil itaire au cours de 
la guerre de Crimée, e n 1S50. I l fut capi ta ine 
de mobiles durant l a guerre de 1870-1871. 

L'INCENDIE DE LA VILLE DE MANIZALES 
A F A I T CINQ M O R T S E T V I N G T B L E S S É S 

New-York , 6 juil let . — On mande de B o -
gota que, pendant le terrible incendie qui a 
détruit la vi l le de Manizalès , cinq personnes 
ont été tuées et v ingt autres blessées. 

a» 
Quelques annonces vendront, 

en peu de temps et à peu de 
/rais, votre auto, votre voiture, 
votre machine ou votre mobi
lier. 

Le XXVIIIe Concours National 
et International de Tir à Tourcoing 

DU 17 JUILLET AU 3 AOUT 1*28 

Le nombre des catégories offertes a u x c o n 
currents est garant d u succès du concours. L a 
«uite du proflrrammc. que nous publ ions au
jourd'hui, indique l ' importance des épreuves . 

CHAMPIONNATS DE FRANCE 
Etre champion de France en quelque specia-

liW n»e M snit. n'est-ce pas la le rêve de pres
que tous ceux qui pratiquent nn sport de compé
tition quelconque. 

Chaque faaM.au!s national voit se disputer l e s 
championnats dr l*raaee fu.-il et revolver. 

Le» réglementa sont établis d'une façon riten-
reui-e p»r l'CS.T.K. Aussi le champion, s'il 
n'est pas toujours le meilleur, e*t toujours un 
des aasMeara tireur* du i»*y>. 

Kn adultes, l'épreuve définitive eu 80 balles 
est réservée aux M premier* de 1 épreuve éli-
oninnteire (en HO balles) et k tons ceux qai 
atteijrnent. -•*<* dans cette épreuve. 

Les différents champions qui se sont succédé 
depnis 100."» ont nom : 

100.*.. Bslme. de Paris; 1906. Ilnret. de 7ÎIr(«: 
1007. h. Mereaux. de Hennés: 1008. Paro-hc. de 
Reims; 1900, Courquin. de Lille: 1010, Cnurqnin, 
de Lille ; 1011. George, de Valencieanes: 1012. 
Johnson, du Yësinef: 1013. Colas, de Paris ; 
1914, Oeora-e. de Valeijciennes: 1O1Ô-101S. an
nées de guerre, pas tiré; 1919a9Henrr, de U 
Rrand'Combr: 1020. Paroche. de Heims: 1021, 
Perrr, 3e Mareuil-sur-Av: 1022, Johnson, du Vé-
sinet: 1023. Uurand, de Di jon; 1924, Durand, de 
Dijon. 

Cette année vcrra-t-rlle un nouveau nom? un 
régional? qui sait? 

Le championnat Jeunesse sera aussi très dis-
puté; no» jeunes Huvghen et Kck peuvent pré
tendre A la première plsee. mais ce ne sera paa 
sans lutte, car certains concurrents ont les 
dents longues. 

(Depuis 100.". ont été successivement chem
inons : 100.Î. Hecht. de Lille; 190«. Berlet. de 
Dijon; 1007. Renard, de Koubaix: 1008. Renard, 
de Koubaix: 100». Abeek. de Neufchâteau : 1010, 
Renard, de Rouhaix: 1011. Meniot O., d'Arraa; 
1012. Kray. de Limoges: I0I.1. Durand, de Lan-
ajrea: 1014-1010, années de guerre, paa t i r é ; 
1020. Castex. de Rennes; 1021. J. des Jaroonié-
res. de Paris: 1922. Roux, de Nice; 1923, Anain, 
de Pari»; 1924. Bonin, de Tours. 

CATKGORIE X X V 

38 CHAMPIONNAT DE FRANCE AU FUSIL 
A 200 MtTRES (AODLTES) 

t. Epreuve d'admission. — Ourert i tons le» 
tireurs français, du 18 au vendredi 31 juillet 
192."», a 11 heures 4\ 

Armes nationales française* réglementaires. 
Munitions réglementaires du concours. 
Cibles loyales, cibles modèle* de l'Union, le

vée» pour chaque tireur. Vianel de 0 m. 40. 
Prix de 1s carte d'épreuve : 10 francs, muni

tions comprises. 
Positions : 10 halles debout. 10 balles a ge

nou. 10 balles couché. Deux balles d'essai pour 
chaque position. 

Temps : 10 minutes par t«ositinn. comptées ie 
l.i première halle tirée s la dixième. 

Cetle curlo coniroeiv ée devra être terminée 
dans les 24 heures et signée d'un commissaire 
de service. 

2. Tournoi du crmmpion de Franot f adultes V 
— Tiré dans la journée du samedi 1er août. 

Mêmes conditions d'armes, de cibles, de dis
tance, de positions, de lemp« qu'a l'éliminatoire. 

Munitions : Distribuées gratuitement par 
l'ailniiuistration du concours au montent du tir, 
d'un même M passif ton* les concurrents. 

Admission : Les 2i> premiers classés à 
l'épreuvi. éliminatoire et. en outre, les tireurs 
avant olitemi 2»H points •-, celte épreuve. 

Nombre île halles . 80 à tirer en six séries de 
10 balles, dont 90 debout. 20 à genou. 20 cou
ché. 2 balles d'eosai par série. 

Temps : 10 minute» par série de 10 balle-. 
Classement : Par l'addition des points des six 

llarrage international. 

85 p:|x. valeur total* S.MO fr.; 3 0 prix- «a 
espèces, 25 en aarure. 

1er prix, le titre de champion de France au 
fusil, la breloque or, le fosil de chasse du minis
tre de la Guerre, le Challenge « Drapeau «. fon
dation Bal me. «t 000 franes en espèces; Sa, 350 
francs: Se, 200; 4e. 1TS; Se, ISO; «a et 7e, 
100: Se su 10e, » ! I l e au 15e, 00: Me au 20e, 
•10; 21e an 30», 40; 31» an 50e. prix en natnre 
et médaille*. 600 fr. Total : 3.300 fr. 

CATEGORIE X X V bis 
CHAMPIONNAT OC F R A N C E AU F U S I L 

A 200 M t T R E S ( J E U N E S S E ) 
Ouvert i tous tes leajun Français né s après 

1* 31 cMrembra J M t et son incorporés. 
1. Epraav* «raa-ariaslaa («a 1er mal a* t5 

JMa). — Ouverte dans Isa stands des sociétés 
qui en auront fait la «Vensnde » lTn ion . sui
vant le règlement para dan» 1» Bulletin du T.N. 
du 15 février 1025; 

••V» hall»» : 10 balles daas chaque position : 
debout, a genou, couché. 

Minimum exigé pour prendre part A la finale : 
150 points. 

Le nom des amis sera affiché dans les stands 
par les soias de l'Union. 

2. Epraav* : Taeraai aa Caasspltmaat a* 
Fraae» ( laaaaaa*) . — Tir* peadant toute la 
durée du concours jusqu'au 1er aoet. a 11 h. 45. 

Réservé aux jeunes gens ayant fait 150 mini-
anra à l'épreuve éliminatoire. 

Conditions semblables au championnat adul
tes, sauf que le nombre de balles est de 3 0 su 
lieu de 60 et comprendra 10 balles debont. l o 
balles a gem+j e t 10 balle» eoaché. 

Coût de la carte : 5 francs. 
40 prix espèces et natare. valeur 2.000 fr. 

1er prix, titre de champion de France au fusil 
(Jeunesse) . Breloque or d» l'Union avec ins
cription et espèces. 250 fr.: 2e. 200 fr.; 3e , 
125; 4e au «e, 75 : 7e s a 10e. 60 : l i e »ui« 15e. 
50; lél» an 20». 40: 21e an 40e, prix en nature 
et médailles. 510. Total : 2.000 fr. 

CHAMPIONNAT OE FRANCE REVOLVER 
1> championnat revolver est peut-être 

l'éprenve la plan ouverte du concours. Le titre 
change de mains presque chaque année. 

La série de l'épreuve définitive est de 3 0 bal
les: cela demande nn certain entraînement. 

Voirj les champions depuis 1005 : 
1005. de Poign». de Rennes ; 1006, de Poigne, 

de Rennes: 1007, Duvofr. de Trêves : 190*. L. 
i l oreaox . d» Rennes: 1900. Py. de Paris: 1010, 
Longeville. d Armentières: 1911. Planann. de 
Nancy: 1912. Thomas, de Houille»: 191::, Lan-
deau. de Montrenil-sons-Bois; 1914. Girardot. 
de Nancy: 1915-1918, année* de goerre. pas 
tiré: 1910, Boitout. de BoisgniUaume: 1920, 
da Manoir, de Dinan; 1021, Voixe, de Dom-
front; 1022. Destrisn. de Reaurreh: 1023, cap. 
Vachon. de Trêves : 1024, Gefflot, de Rennes. 

La plupart de ce» tireurs sont encore sur la 
brèche et p»u»»»t prétendre an titre. 

Le classement comporte 50 prix, vsletrr P..000 
francs. Il y a d» quoi contenter presque tous 
le* tireurs de l'éprenve. 

CATEGORIE X X V I 
30* CHAMPIONNAT OE FRANCE 
AU REVOLVER (A 20 M t T R E S ) 

Ce concours se fera sur cibles spécialement 
réservées. 

I. Epraava d'admistl**. — Ouverture a tous 
les tireur» frsnçsis. 

Se tirer» dn vendredi 17 juillet au jeudi :!0 
juillet, a 11 b. 45. 

Armes. — Revolver modèle 1SP2. avec tolc-
rsnee indiquée k l 'artHc 1er du règlement par
ticulier dea championnats. Emploi obligatoire 
de» six cases du barillet. 

Munitions réglementaires du coneour-. 
Cible loyal», cible modèle de l'Union. OVW » 

10 sones, visuel de O.Ofli, mouche de 0.03. 
Carte d'épreuve : 10 fr.. munitions comprises, 

représentant 12 belles » tirer le même jour en 
2 séries de 6 balles. 2 baltes d'essai par série, 
position debont, tir a bras franc. 

reti » ! jaaUat. 
de de»**. a> i -
«u'a,l*a)»a*jr* tu-

Temps : 6 n ian te s par série. eaaaajMN ' a la 
première bail* k l s sixième, sauf avrat aawv-
mal. Dpn imputable an tiraur. 

Classement ajL*total dea pahsfa 4*s deaa *•-
rié> sdditionnéejf 

Barrage international. 
2. Taaraol 4* ohamalo» é* Fraac*. — « V a 

tiré dans la journée do vendre» fttJaJUet. 
Même* condition» d'srm**. 

tance, a* position, do temps 

Munition- : Distribuées gratuitement par afd-
ministration du concoor* su moment dn tir, de 
même lot pour tous les concurrents.' 

Admission : Les 20 premiers 4e l'épréave 
d'admission et. an outre, les tireur* aysnt obtenu 
9 0 points a cette épreuve. 

Nombre de balles : 30. a tirer en 5 tstrles 
fixes de H balles, avec 2 baltes d'eeeai par «4»V. 

Classement . Au total des points des 5 téries 
additionnées. 

Rarragc international. 
50 prix : 20 en cspèaas, .30 en nature, sapeur 

totale : 3.000 fr. 
1er prix, le titre de champion «m Fl**a**> *" 

revolver, la breloque spéciale en or, l e r*'T?'J' r 

dn ministre de la ( iueire e t MO fr , ; 2*vo-** tr '• 
3e, 2O0; 4e, 175: 5e. 1 5 0 : <*• e t -Ta, lOO; 8e au 
10e, 75: l i e nu 13e, 00; 10e su «S». f*>; 21e su 
51e, prix en nature, plaquettes e t snéd»iUes. 

Une violente explosion à Nancy 
Plus ieurs bécaaéa 

N a n c y , c, Juillet, — U n e c r a a d e f ê t a Mi
l i taire d e b ienfa i sance , o r g a n i s é e P * ' l* Co
m i t é des fêtesj du c o m m e r c e a e a s**0 * 
N a n c y . Le s'ùr. alors que la ffete fprafne 
dn quart ier Sa in t -P ierre bat ta i t eoB p le in , 
•uuc terrible explos ion se produie l t ; «aaa f a x 
e n f l a m m é s d a n s une canal i sa t iuu té^adaaai-
que on n'iiaratiou a v a i e n t produit u n e ter
r ible détUMtration- I l s ava ien t M aDiUBés 
par un coup <le pUtoJet-jon*. t i ré p a r u n 
e n f a u t . Ce lu l - i i . Charles Lbuil l ier , a é t é 
t l e s s é , ainsi que i l c u \ S€ilduts. 

LE S E C O N D C O N G R E S INTERNATTORAL 
D E S M I N E U R S C H R E T I E N S A C E l f t V E 

Genève, 6 jui l let . — Aii . iourdlmj- s'oavre, à 
Genève, le second Guiiifrès internat ional des 
Mineurs, chrétiens, e.ms la prés idence de M. 
lni l iusch, député au Re irhs tac al lemand. 

Le Congrès rcun im les dclésnics de huit 
p a y s , comprenant un effectif de 4 0 0 . 0 0 0 m e m 
bres environ. » 

Ues rapports seront présenté* tar. Ja ques
tion des salaires des mineurs , par M. V a n 
BujrRcnbon!. de Bruxel les , secrétaire de l ' I n 
ternat ionale; sur la dnrée du travail d a n s 
les mines , par M. Imbusch (Allemnqrie) ; «nr 
l'assurance dc-> mineurs, pur M. Meck (r 'raare) 

Les travaux du Coturrèa dureront" vraiseni-
blablcnient troi< jour- . 

U N F O R G E R O N ? E T T E S O N A M I E 
P A R LA F E N E T R E . A S A I N T - E T I E N N E 

Saint-Ktiemic , (i iuiliet. — La nui t , an cours 
d'une d iseus ikm m e c sou ajnie nommée Koé» 
mie Lnya.u, â^-ée de ".2 ans, le lortreron F r é 
déric iSteinci-, à ï é de "C ans. domici l ié n i e 
Henri-DcehauJ', à Sumt-Kticnn*, a lancé cet te 
dernière pur la fenêtre, ha v ic t ime, qui a'était 
brisé le crâne, a succombé . e matin. Le meur
trier a été arrêté. 

„•*> : 
U n e octogénaire bâi l lonnée et a w a m i a é e 

Montinéflv, 6 juil let . — Ou v ient de décou
vrir à son domicile, j K a n , devant P i e r r s p o n t , 
le cadavre de Mme Brasrard, asréc de 8 0 ans . 

Le Parquet et In polie* nmbile se sont ren
dus sur les i i e u \ . Le .l^but de l 'enquête a é ta
bli qu'un individu, dont on possède le f i n a l e 
ment, a été vu rôd, nt auteur de la maison de 
l'octnarénaire. 

LA REINE de R O U M A N I E en A N G L E T E R R E 

Londres, <i iti'lb f. — l.a reina de Roumanie 
est arrivée, à Londres daue I,I ooirce. E l l e doit 
faire un sé jour de MX S uiaincs en. A n s l e t e r j ç . 

DERNIÈRE H E U R E 
AU COySElL DES MINISTRES 

LE GÉNÉRAL NAULIN 
NOMMÉ 

commandant supérieur 
des 'roupes au Maroc 

Paris , ri iniUet. — Le C o n * d des Minis 
t res , primit ivement fixé à mardi matin, a, 
en lieu ce soir, a, 6 heures, pour permettre aux 
différents membres du Gouvernement de tenir 
l e s encadrements qu'ils ont pn prendre à l'écard 
d n Parlement 

La président du Conseil et le ministre des 
Af fa ires «trançères ont entretenu le Conseil 
d e l a s i tuation au Maroc. 

L * prés ident d u Conseil a soumis à l a yicma-
ture d u Prés ident de l a République, un décret 
o r r a o s a n t le commandement supérieur des 
t r o u p e s au Maroc. Le décret p o r t a n t nomina
t ion du titulaire, le général Naui in , comman
d a n t le 30* C. .A-, à œ commandement , paraî
t r a demain mat in au Journal Officiel. 

COCR PB « « U T I O S 
M. Steeîr. rarde des Sceaux , a fa i t a ienar 

• a Prés ident de la Képuhlique. un décret n w n -
m*mt conseil lers à l a Cour de cassation M. 
Bonrpard. président de Chambre ù l a Cour 
d'appel de Par is , et M. .le Casablanca, pre 
m i e r prrésrtdrnt de la Cour d'appel do Besau-
oaa , e n remplacement d e M M . d e l a B o r n e et 

Tlaïaaii admis à l a retraite. 

LA îrn' iTioN- rmixrrttu. 

EBSZB, M. Caî l lanr . muàistre .ie* r i a a n r e s , 
A ejapUateim le Conseil de l a aituation finan-
«âetei e t de l'état des débats budgétaires. 

L * Conseil des Ministres a pris tin à 20 h. 20 . 
X'n Conseil de Cabinet, aura l ieu jeudi mat in . 

MM. Br iand et Cai l laox ont omtté les pre-
raimra l i a y e é e , se- refusant énersàquement à 

i déclarat ion. 

LA GUERRE AU MAROC 

m e n c e m e n t d es hos t i l i t é s , la front ière a l g é 
r ienne fu t a u t o m a t i q u e m e n t f ermée aux 
moi-ssoniienr.- riffaius. Si on les la i s sa i t p a s 
s e r p o u r s e rendre eu Ahréric, l e retour leur 
é ta i t interdi t e t un c a m p de concentrat ion 
«irai t é t é é tabl i a OtHljda. 

I tenscHmements pris , la s i tuat ion e s t la 
s u i v a n t e : 

Abd-el-Krùn ayant pris l'initiaUve. d Juterrlire-J 
aux Riffaine (Taller moissonner en Aatèri* e i 
mani fene ain«.i son intentiou d'obiiser tous le* 
hommes valide> à porter les armes contre a»u», 
nous a»ons décida, de notre coté, d'empéeher le 
retour des Riffains dan* lenr pays. Peint n a. 
J ailleurs, été besoin d'urbaniser en Aleerie. ni 
au Maroc, de csnn's rie concentration, les TUf-
fains acceptant très Tolonticru le travail lihre 
qui leur e n offert )iar nos coluus ou nos entre-
preneur... 

LA C O N F E R E N C E F R A N C O - E S P A U N O L E 
T O U C H E A S A FIN 

ajaaarld, n ju i l le t . — MM. M a l v y . lw> 
l 'errett i dél ia Hocca, le j.'éni'rdt Jordana e t 
SI. Acuirre . se «ont réunis A la prés idence 
d e 1 2 henres 1JJ A 1 4 liPure* 1.1. 

M. Ma'lry a déc laré o.uil a v a i t b o n n e i m -
pressJon e t c o m p t a i t que la conférence ^c 
tarminerait d a n s trois ou quatre jours . 

ta effets des écâtecs riKaing V t a a n s s **wss e » a i w w w m «aw^tm^^ 

9m*. é> ju i l l e t . — L e » per te* é l erée» a o b i é s 
-par raaasunt e t 1» m o r d a n t de nos troupe* 
«tena l e * commets d n H a u t - L e b e n e t «le B a b -
T i a a i l n'ont paa u r d ô i fa ire s e n t i r l e u r * 
pl iaalt int* effet* sur tout l a rég ion . 

O» aaartln d o noureUa* ta format ion* indl-
. i i l - s l l t « M te* trtbna demeure** nasHs* d a 
l a tSajOas « o t a t a r o o é p a r d * Traa» caaajéfés-
naVaaa haar lot* « e c e * aaeeéa e t ont n p r l a 

i l * Hant-Assben. les diaeaaeats o n t é t é 
fbaot aau-tiooM«ieuit u t éprotraéa e t o n t d û 
arfeaaaaVaarDer d e nombreux eadarrre* dan» a o r 
V c * a « . 

T 4 Z A ÉVACUJÎE P A S L E S F E M M E S 
S T L E S E N F A N T S 

f o a r parer A t o u t e éTeatuaUt* e s préaence> 
éêm sSriltTarVoais d e c e * Jour* rteialeaa e t p a r 
«astasee de •précaurion. les f emme» e t laa « o -
ttate ont é t é i n r i t é s i é»*cuer T a z a . Va 

a'aat effectué, c e t t e nui t d a n * l e 
g r a a â c a l m e . Tout*- l a populat ion m i c -

daaseore * Taaa. 

L E S T R A V A I I X E U R S RIFFATNS 
E N A L O E R I E 

Tarte fl juil let . — Certaines in format ion* 
i g a e , c*t«a a a a é e , auaaitot-1* e o m - I 

Les commerçants protestent 
à Paris 

contre la loi sur la propriété 
commerciale 
L'ne dé légat ion 

A la prés idence d a Consei l e t au S é n a t 
Pari». 6 ju i l le t . — La Confédérat ion du 

ooromere» d>t» F r a n c e a tenu, ter «près -mid i , 
« n e réunion en f a r e u r rie la propriété coni-
merciAh? i n t é « r a | r . 

Après a v o i r en tendu pèiHu'eurs oratesir», 
M. E m i l e Brun, prés ident de la Confédéra
t ion dn eemtt ie ixe . a c o n r i é l e s a s s i s t a n t s A 
e n r o i c r a u aièpe social de la Confédérat ion, 
l e s feui l le» d ' impôts . 

Kt si. a-t-il déclara, nous n'obtenons pas 
satisfaction des pouvoirs publics snr la proprié, 
te commerciale, non* refuserons de parer non 
contribution». Puia, M. Kuiile Brnn a fait roter 
un ordre du jour disant nue le» commerçants 
protestent contre la loi dite snr la propriété 
commerciale telle qu'elle a «"té rotée par la 
Chambre. 

Vm» d é i é t a t i o n reçue par M. B o n n e t 

A p r è s l 'adoption de ce t ordre d u jour, M. 
E m i l e Brun a inv i t é l e * a s s i s t a n t * A ee ren-
pmir d e m a n d e r u n * e n t r e r n e A M. PainleTé. 
Are en c r o u p e a l a pré*irtem-e dn Conse i l 
Le* c o m m e r ç a n t * sont sort i* de 1* Ml l e W K -
s r a m e a e o r t e c e ; mai» arr ivés A 1a P l a c e de 
r i t o f i e , il* o n t é té eaaal laéa par la serv ice 
d'ordre. I n certa in nombre de c o m m e r ç a n t s 
o n t pu n é a n m o i n s descendre le* Champs-
E l y s é e s ; arrirca au rond-point de* C h a m p s -
Hr /«ées . d e v i r e s a l t e r c a t i o a s se s on t pro
dui t** en tre l e eerv lcc d'ordre e t l e * mani -
featant» . 

W a a l e m e n t . gur l ' invi tat ion d'nn coinniisk 
•mare d a pol ice , une d é l é g a t i o n d* qu inze 
usauferae « p u ne rendre en autoaaobllo a u 
aaholetère d a l a Guerre oA eBa » é t é roque 
tmr M. O. Bonnet , anns-servéta lre d 'Etat à 
U préaidamee dii Consei l . 

Le miniatre a prig c o n n a i s s a n c e .le l'ordre 
d u j*ur ajat aanai t d'être vo té par l 'aasem-
**** rt * f O i n U a u dé l égués d e *'entre
m e t t r e «rikfHe de* m e m b r e s de la C o m m l s -
•aan laaaan i ia l s ponr qu'une dé l éga t ion aoit 
reçue «nJoordTmi m ê m e a n S é n a t , afin que 
l e * ravandicat ions de» c o m m e r ç a n t * leur 
vo ient présentiie». 

A I T aenre» , l*« m a a i f a c t a a t s qui a v a l a n t 

pu imrvcnir aux abords du 'minis tère de la 
Cnerrc ot qnf s ta t i onna ien t rue PJaiirt.îJomi-
niune. se sont rerirés s a n s inc idents , pendant 
qu'une J é l é r a t i o n de quatre m e m b r e s s e 
rendait au tsénat. 

LA MORT MYSTÉRIEUSE 
DE PHILIPPE DAUDET 

M. Marlier, pré fe t de la Corse 
confronté a v e c M. Léon Daudet 

Paris , (i jui l let . — M. Marlier, préfet de ia 
Cor.se, qui est arr ivé aujourd'hui , a. é té con
fronte , cet après-midi , dans le cabinet du jusre 
d'instruction Laujrier, avec M. Léon Daudet . 

A u cours d'une discussion de confrontat ion, 
M. Léon Daudet a déclaré que M. Marl ier 
per?.i;.tjit à mapéar le secret sur la source des 
liruits qu'il avait rapportés le 5 février 1925. 
Tout d'abord, M. Marl ier avai t d i t que ces 
bruits avaient été recuei l l is p a r la police. A u 
jourd'hui , au cours de l a confrontat ion, M . 
Marl ier a dit qu'il les avaient entendus pon
dant une conversat ion privée . D u reste, M. 
Marl ier a protesté . I l n'avait jamais rien cru 
de res b r u i t . Mais il ava i t p e n s e devoir don
ner à l ' instruction tout ce qu'il ava i t entendu 
dire. 

M. Daudet a demandé ensuite à M. Marl i er : 
— Pourquoi n'avez-voua pas versé le r a p 

port quand même, a p r è s l a perquisit ion du 
'J2 m a r s î 

M. Marlier lui a r é p o n d u : 
— J e n'y attachais pas d' importance. 
— Cependant , a repr i s M. Léon Daudet , les 

bruits sans intérêt voua l e s avez rapportés et 
v o u s avez gardé aecret lo rapport qni contenait 
contre P h i l i p p e et s o n père des affirmations 
beaucoup inojn.s graves . 

M. D a u d e t a demande ensuite à M. Mar l i er : 
— Pourquoi avez-vous e n v o y é D e l a n s c à 

l'hôpital Laribois ière? 
I L Merl ier a r é p o n d u que c'était sur un 

dés ir e x p r i m é personnel lement p a r M. M a n -
noury . mini>tre de J'Intérienr. qni s'intéressait 
k l'affaire comme père de famil le . 

M . Marl ier a a j o u t é : 
— C'est sur une nouvel le express ion d e c e 

désir, que j 'a i ordonné la deuxième vis i te de 
Delansre à l 'hôpital Lariboisière. 

M. Léon D a u d e t a f a i t observer à M. 
Marl i er : 

— 11 est bien tard p o u r fa i re cette déc la
ration. M. Maunoury est mort. D'autre part , 
an cours d'une interpel lat ion à la Chambre, 
M. Maunoury n'a t'ait aucune al lus ion à cette 
affaire. 

L a oonlrontat iou a repris ensuite et M . Léon 
D a u d e t est rentré dans l e cabinet de M. Lau-
gier , juge d'instruction. 

M. Léon D a u d e t 
confronté a v e c le P r é f e t de l a Corse 

l 'aris , tî jui l let . — Lorsque la confronta
t ion rie M. L é o n D a u d e t e t d e M . Marl ier , 
pré fe t de la Corse, s ' e s t t e rminée u n p e u 
après 5 heures SO d u soir , M. Léon .Daudet, 
c o d i r e c t e u r de < L'Act ion f r a n ç a i s e ». a 
déc laré qu'i l a v a i t p o s é A M . Marlier, plu-
sieur» ques t ions . 

D'abord M. l > o n Daudet a d e m a n d é au 
r r é f e t d e la Corse : Vous a v e z bien d o n n é 
de» ordres e t d i t « 61 l 'anarchis te rés i s te , 
a batte»- le c o m m e u a c h i e n » f 

M. Marlier a r é p o n d u : Non. j e n'ai p a s 
d o n n é d'ordres. Je n'ai p a s t e n u c e propos . 

Voue a v e * conse i l l é A vos h o m m e s « Ar
m e z - v o u s * t a> d e m a n d é e n s u i t e M . Daude t . 

— Ce n'es t paa vrai , a répondu M . Mar
l ier . 

D é s le lundi 2 6 novembre , v o u s s a v i e z 
que mon fils, mort , é t a i t l a m ê m e personne 
que le v i s i t eur v e a u c h e z le l ibraire L a 
F laont ter . Pourquoi a e m ' a v e z - v o u s pa* 
av i*é? 

M. Marlajg a répondu a l o r s : J ' a v a i s pré
v e n u M. 1* min i s t re Maunoury . il s a v a i t c e 
qu'il deva i t faire. 

— J e sui» fixé, a a lors coach i M. Daudet . 

fixé, a repr i s M. — Mot auss i , j e 
Marl ier . 

Inerrogé I aa sori ic . M . Marl ier n. d é c l a r é : 
e C o m m e d 'habi tude . M. l / o n Daudet a t iré 
«les déduct ions erronées d'un c e r t a i n nombre 
de fa i t s , car il pose k là base c o m m e cer
ta ine la culpabi l i té de s fonc t ionna ires de la 
Sûreté s é n é r a l e . ee qui e s t faux . 

Déniarn mardi, suite de la confrontat ion 
«le M. lxs;>ii D a u d e t e t M. Marlier. 

LES REVUES DU 14 JUILLET 
EN PROVINCE 

Paris , 6 juil let . — Le président du Conseil , 
ministre, de la Guerre, vient d'adresser aux 
autorités militaires, une circulaire p a r laquelle 
il leur laisse toute lat itude pour décider si . 
suivant la température, l 'opportunité est de 
maintenir on de suppr imer la revue du 1 4 
juil let . 

• 
L ' E T A T D E M. E U G È V E P I E R R E 

E S T C O N S I D É R É C O M M E DÉSESPÉRr* 
Par is . S .iuiliet. — D a n s le c o u r a n t de 

l 'aiirés-niidi . l 'état de santé d e M. Engrène 
Pierre, secréta ire général de la Chambre , 
s'est encore ajrgravé. L e m a l a d e * perdu 
con iu i i s sance et . en dépi t de s so ins qui lui 
s o n t proKliirués. on redoute de plu* en p lus 
d a n s son e n t o u r a g e u n e i s s u e fa ta l e . 

L E S R É C E P T I O N S 
D E M. P A 1 V L E V É E T D E M. B R I A M ) 
P a r i s . 0 jui l let . — M. A r i s t i d e Br iand , mi

n i s tre des Affaires é trangères , » reçu c e t 
a p r è s - m i d i loitl Crewe, a m b a s s a d e u r d 'An
gleterre . 

A la prés idence d u Consei l . M. Paul P a i n , 
l e v é a reçu c e t après -midi le marécha l P é -
ta in . puis M. Louclieiir. d é p o t é d u Nord. 

Dernières Nouvelles Régionale» 
UN INCENDIE DETRUIT 

UN ATELIER DE MENUISERIE 
AU FAUDOURG D'ARRAS, A LILLE 

P l u s i e u r s c e n t a i n e s de m i l l e f r a n c s d e d é g â t s 

Au cours dj* la nuit de lundi A mardi , un 
Incendie d'une rare v i o l e n c e a détruit , iat 
Li l le , l 'ate l ier d e menuiser ie qui s e t rouva 
sur l e s chant iers de la C o m p a g n i e d 'entre
prises hydraul iques e t d e t r a v a u x publ ie*, 
fcitués rue de ManrfuHlio». f a c e A la l i gne d e 
c h e m i n d e fer d e Li l le A B é t b u n c . 

L'alerte fut donnée ven 23 h. 30 . Les p o m 
piers fureut assez rapidement snr les l i e * » e t 
attaquèrent a c inq endroi ts différents l ' im
mense braeier que formait l'atelier. Ion? da 
00 mètre?. 

Après une demi-heure de lutte , Jes pompiers 
parvinrent à l imiter les decât s à c e seul bâti
ment. Les dégât s atteindraient p lus ieurs cen
taines de mil le l i a n e s . 

CHRONIQUE DmâSBGREMEOT 
rAOTTLTS SE 9BOIT. — T l l M f l MB*». — 

Voiri le« 0OBToe«îion» p«vr 1» Sa •»»»• : htX. Baeha-
rirh. Oï»l«ii. God>fr«7. IxJipin. l,ee»t. Siainll, P»-
Tr.ion. Potier. Pnven, Ciml»f. l*Tirq. VnMboa, V*rt. 
(J*n<li » iuiliet «t vendredi 10 juiUet. S • k ) . 

MM. Charlet. Mttllaaaon, «sain. Ct*»cn4, L m n , 
Msrclnnn1. Vlbani. Merniti. D»l*l|r». fterar* Verlay, 
Dupirr. l 'uni, <.!eudi S juillet et Taadradi 10 Juillai, 
à 11 h 1. 

MM. Hernui'li'i. IMweTer, IMifmir, R»el , Vaadaela, 
Mlle L*(aa. MM. l>emerv»l. He.TAr-Cluimjnard, TDvbnrit*, 
Mal*!. Banioillrt. (Jeudi 18 et TriUredi 17 jaiHM, k 
S h.). 

M. Carhelier. Mil» Tlrprcax, MM. Baux, Podaathan, 
Drboert. Blankiwrt, de Beryck, P.l.toB (Jeudi 1S «t 
vendredi 17 juillet, à 14 k.). 

P i a i l l a i aaaè». — Pssssrant I t i i n i oral: Mil* 
abilaa; MM. Basièra, B*»*n«Dt, aaruux. BilUaiar, 
FTMOHI», Oarette. Cbvraller. Ckomixrt, Cordiar, David. 
(Msrersdl • juillet, k * k.). 

MM. P»dl. Dacitreq, DvboU, Daeernss. OnaanUr, 
Oarard. CksmKei. Lobrr, Logié. Foitraitfr. (M*m»*l 
S juillet, k 14 fc.1. 

>fM. I.emt. l.ehehur. M»hi«n. Plateau. Ri-. I. T.n, 
da»l». Vieaur. loUcti*. cairr. Ltaatbeiroai. i J t i l i 1 
taMkl. à * *..> 

MM. Ravahm, Laaaa*. nermaea. Dvboi», Ha'lidr, 
Pekat. Pmjerdia. tWolaM. Lecqraa, Vinanl , /**t%t» 
f/endi » juiUet. k 14 h ) . 

MM. DeTiltara, Ckoqaet. PlaaKasur. Ca*lir. Kreell, 
Ixcrasd, Mlle Peigaaat, MM. Tiaen, VaixoitaiiU!, 
Lablani. (Vendredi 10 juillei, k S k.). 

Pnaièr» salit». — Beat cou roqué» peur l'oral: 
VM. Barillet, Mll*a Rirh», faîteau. MM. Choain. Loi;, 
lot. Cellet. Cseael. Durillon. Demsitre, Doutreau, 
i'ioaci. (ioaillard. (mardi 7 juillet, k » ïï.). 

M̂ M. Huin, l.epbay. Leeage. Cortreax, Mlle Paa-
<al, MM. Penaalier, Vuart. IMed, I«nward, L.c-
drieu. Boiaaari. (Mardi 1 juillet, k 14 k.). 

MJi. Liiea. haftont, J. Boaqui«T. Baiesoi. Haida-
airx, Bleourd, Renault. Blonde, Booqoerauit, Fume-
f*», Gk«an»iere( Gillard. (Mereredi * juillet, k 8 h ) . 

MM. Pontaiae, .1. BwqaieT, rancart. I>aeoraea, 
IDearoRt, liehourt. Benoit, de Corbie, Camelot, camnr. 
Leuuirn. Lwnr. (Merrredi S juillet, 1 14 h.). 

MM. raillotin, André Deeourl. Aadin. Battvn, 
Per»90Buier. Bosao di Barge, Banaux, Rouasellc, 
Visne. Viaatack, Toeti. 

Baaaatas d* baccalauréat — Phitoaapkia. — Sont 
admia deSaitivwnaa»: Mla Hamr. M. Parrin. MM. 
Drieux. Deharnio, Delarorhe. Deroahaix. Dienne, t>u-
hait, Dajardin, Duqueana. Duxal. Da fourauit, Uo. 
din, Gohia, (inerr, Mlles Delatt-e, Haaicotte, MM. 
Maeee. Parme. Pasaafe, Tamard, PiuTin»:. . 

ira paru»: I^tin-Orac. — Sont raeax détinîi r» 
meut: V. VandaraMentk, Doqnesne. Liacre, Marri,, 
>"n. Mlle Antoine. MM. Bourrj-. MutruiHe. Ceidaj. 
Danaenviilr, Lar. Merreille. Rombaalt, Thibaut, Thi-
riet, Rohart, Saui-a«r Senellart, Tharr, Van Eilanrle. 

L^xla-Laaa-u». — Sont reçu» d**niti»em*nt: MM. 
Bsrdain, Rardien de Oro»«vilI«. Min Headin, MM. 
Maeaart. Cailleux, Delautre. pevrampe. Peaonnrure, 
Daralder. Purent, asaqueenor. Mlle» Oradel, Regar, 
*fipr«a. MM Clatlaaai, .IO'.T, Larmitual. Parent, 
«Vkeepateel. 

Ia«i» *i4a»ria. — Sent reçu* dMnitnremeat : MM. 
TSMlabon. Deberrêiei. Daeraen». Lapamo, Basa, Boni.. 
Boumnaaa. P»lle^e. B»?aaad, Pastoni. Lron. Lianri 
da». Warmei. Beequet. Bery, De Plaça», Dereumaux 
0*îmi>, L»nearr«, Prnat«»t. 

I'tneulr><! ait pu 
atténuer î-nn trâ.ue. 

Après pla'uioirie rie I f Mnitier. le jurv rend 
un verdiei àrarsaetU s i r les troi> qaestioax* q „ i 
lui saat paoées. en ncr-ortianl le béaéSe* de« cir-
conKtaiee- attéaaaatea. Kn enn-énueriee. :a 
Cour i-onùaïuii" i'aaivel aux tnlvjux forcé.» à 
perpétuit"-

Dernières Nouvelles Sportives 

T R I B U N A U X 

TOUR D'ASSISES DU NORD 
Aotbence du lundi 6 juillet 1935 

L'assassin d'âne jeune fille 
à Phalempin 

est condaniné aux travaux forcés 
à perpétuité 

0*niT*t (jninrt, 57 an*, rameur, a Octricourt, 
e s t iaealp* d o n crime odieux caauxus A Pba-
lenspin. le S0 juin 1W4. snr la pcraoaae «l'une 
je**)* M * d* 18 aa». Jolie Marchand, dont l e s 
parents habitant Osrrieeart. 

X o s lecteur» «ont au courant des circons
tance* de la *jéceu»erte du eatiavre sur la liane 
de I /Be A Paris, «t des premiers eoapcens por
t é * centre Osaivet. 

Après farrestatien de ce d*rai*r, «on amie. 
Mari* Bernard, « t an juc» d'inatructian. d* très 
* rare a idhpaaaMM». Oaaivot lui aurait conaé 
comment. A l'afcte de deux PoVooai». il tr«n>-
Aforta JaH*n alarcti»Bd daas le Bols de Phaism-
pin. 

Marie Beraard ajoat* que Canivet était ren
tré laa mains laaawjsiutt i* , «re'il avait imioe. 
distraient cbaiis* de l in** e t au* «en é tat de 
nervosité était «ntrétne. 

L'accusé a apposé des déaéaations aux dires 
de aon amie. «(Armant *u"il ne *e rappelait d* 
rien, parce «m'it «tait atr». 

d'acte d'aorusation coarint qu'il n'y a aucun 
•mate «ur la ia*ka*Jillité «le C*-mv»t e t qa*. )** 
« • i m H i l * * t i l t s é i a par 1* ometrur MoHer don-
a e a t ia pv*ere* « a * ht vieux «oiaeur a bi«n aa-
a a w i a é Julie Ma»a»«at, 

An cours de riaterrecatolre de l'acooné, I* 
•président M. a*aw**oB, *'»st «Corcé d* recher
cher l'emploi du tenir» d* l 'assené |i»—laat la 
aa i t du triât*, de J l h. da aotr A 1 h. 40 da ma
tin, heure A Ja*na*tès 1* i H a m de Jolie Mer . 
rhand fat d«rhi«j*ité par ua traie de marchan
dises, et et'ototeair de» «v»nx. 

5*al«ré m 57 aa», l'accusé fait l'effet d'un 
homme encore très vart, vjajemraax et ««laie. D * 
bonne tenue et travailleur, sa moralité laissait 
toutefois. beaaeouB a ddtarer. 

i i* présideat hMate A mainte» reprise», ponr 
obtenir d* l'accusé l'emploi de son teataj dans 
U naît trafique ; il n'y parvient pas; î>ccusé 
n* se (ouvieat d* rien. 

U a * dhasiaM d* téasaèB* sont —t—da» . M. Li-
I*r, eoasatieaair* «e polie*, osa réaaaie l'an-
ajoats-, 1* «Whaar hr*tJ*r, ami treasva sur 1* c*-
d*jvr* d* la Jaarn* tOe, la traça da* doigts d* 
t'accuse; l ia»* Sagaier. A qui Caaivet coafia 
nn'il avait « fait sou affaire » A 1* Jean* fille. 

Vf. l'avocat géaér*) Asibarkat estime ooe ia 
etrlpaMttrèf d» Caajvat **t eertatB*. D adattt. 

LAWtJ .TENt i lS 
TINALE DU CKAMTIONNAT DE TESTsTIl. 

".•jtnbleden. li julL'ei. _ Mil.. Lea;la Cerotr» battmi 
Miaa Ryan-de Moorp:ir_-n. o :. t. .; 

Daa>. "la SnaW DmaMe Meaàlcara, ;,-» r.-auiai» La. 
coate et Boretra batleal " — y tlamami. 

H I P P I S M C 
LES COURSES A OSTEXDE du lundi 6 fBlUet 1*2S 

Prix du Cbilat (4.000 fr . 1.100 m.) : 1er Vî»l««ta 
(nutton\ Mil» K»cr„..n^ ae. Extra t.u- n>, :la Mari. 
poaan. — Xon p;:icos : Anuriv. Ji xul.n.l. — Pari 
loiatoel : l'e»., -27.00. 15.44), Kt.jO; K l . 11.30. S il} 
10 5'l * 

P r i x Pria» (3 .000 f i . , 1.000 - | : 1er VTaJroaaie 
(r»iHa«.a>. lieforest; Se. Cade.bv; Je. Atala. 
>on plarea : VillereMe. Balki-. Beau Ga*«. Cuanàrh 
Kosinc. Romani!*. Cftrsrfcv Mètanhare — Pari mu' 
tuel : Pe... »*.0O, l.,.,,i. J l . io . i 7 . i « : pal., ié.itl . 
S.00, 1S00. 19.J0. 

Prix de la Diane (7.Duo 'r.. -J.lni) -j.) : ] . . AA,r 
(Buelen). Mathieu; 2e. Jo'i Houe»; rlt Te^jra —, 
N'oa plaeea : l"ellte iSirur. IJIC Bleu. l'ari m a i n ] -
Pe* . 4J.-.H. 1S.I0, L'-'-.ii: pe:.. 5Ï.0O, ' l.i'i U jo 

Prix Corinmout tio.i.uo fr., yuu m.) : lae Oi»»au 
Bleu (H»»pr,.f). du .Meneau; 2e. i'„,:,t„„'rS; », 
laimbi,.. — .Non places : Xén..r.hen. B»tét>>i..r Crrwniel 
Bout de Zau. AJeti.. — P.iri inutnol • Pe». JJJ0 
12.i0. li.O/i, ï l . i o ; ne). 215.0, S.ÏU, 0.03 l̂ l.O'l 

Pria da la Oalerl» (ci.orto fr . î.Dno u« ) :'x«r. Orna. 
ter (raekoodt). Lanaon; 2e. Knout; 3» ktnn, Banaane 
— Non frlaoeV : Loauiqnet, Rabl- , Paakaa. ataaéen 
gnine. D«dé. Montaabjn. — Pari uiu:«»i t Pa* Hugo' 
» T i ? - 1«00, 14.S0; pei.. ti2..-.i), n . t o . j a * ^ T . j f i . ' 

Prix de» Vffiu (10.000 fr. t.'îta m > - :»r Sar> 
I» Koi (Waothvi. fuit; ; , , taxai, r .a-ee; »« ' \Vei . 
^ " d ' ^r^" 0 " p U ; r* s : t " * " * ' . r " " ; —Pari stittuel • 
Pea., 99.00, 25. je. 17 ,u; pe!.. i«.oo, 15.5a, l o j i 

B O X E 
CHAMPIONHAT DE rLANDRE. — Ue koxaor dar. 

Ii*r, de Menin, Tient ùr défier le nouera» eham»aaa d* 
ri»mir0 weit<r, de Manlebraaatk, pour le titre. ^ ^ 

AUTOMOBILISME 
LE GRAND PRIX DE BHWJIQrrE. _ h*„ l T . r i • 

jurtler. ae ditpoieia. aar I» tiert.it , |- Kranc»TC*»mB> 
su tllAktre dn dernier Grand Prix d'Enroee 1a «r««J 
Prix d , Belsiiue. épreuve .l'endur.nc. di ï r » i » r î , . 
54 Touure» représentant 2J marquée, aereext *a r»à. 
«ene«. e»" 

Tout eat parinitcmrnt nr.i. <i.. ù . o à ee au» relia 
épreue» soit un modèle dn «retire. 

Le» ronrurrenu a M t a t * r M l a Uire dea aaa*ù eue 
1* nreim dka mercredi prorhevin A parfh- d» eau* 
date, entre 5 et 7 h. du matin, lee eoureu,, euatseé. 
•eaaieront lenra machinée mr la pist, "̂ 

NATATION 
CKAlfPIOHNAT DE BELGIQUE DX WATXB 

POIX). — Apres !e.< dernier» mat. lies qui TiemMat de 
ee jeoer, le elaaaement de* équipée «et U eexieuM • 
Antwerp, a matihca jouéx. a faune», tj nalntai e - , , u 
d . jhlMtla de Bruxelles 4 tn.Tebei i o i ^ 6 1 « > W 
BrnxeHe. Z.C., 4 «..leke, i o « , . 5 p^»-. : o S d ,J 
" n e ? " 'oTo^ P O i "" i L" ' '* >*>?* ammmma 

RBfSB6NEMEHTS GOMiaHUIJX 
du lnndi G 

C»TONS 
L i v i a r o o L . < malkM 

Vente». S. 000; iuaportationa, aMUea; aeaérteaio 
tasia»», 13; krésiliea, kaiaae, T; «syptiae, iaekaae;» 

. NBW-OBiXAjra. a intiiet 
on— jsmnfjlaa: Oaload. — Diar-ulklr. s a T k ^ r o . 

tem» k terme «ur juillet, 22.64-S5; ortnbre, 2»j*4V.S7. 
JTkTW-YOBK, a iaaxeaaV 

CLOTURE. — Cotona Mrltlln» UnkiadL T> 
ponibk», 23.90: k terme *ur janvier. ï ï *7- « ~ i . V 
3S.O0; mara, 23.14; a>ril, 7».-.'7- mal 11 m» iari. 
iae.té: juillet. 23 15; .oùt. 2< S0: ^n>te^mnT%Sn'-
«cUbre. 2J.24-2.; uo.embre. S3 .a irdé***»»ïe ' 

RkXXTTB8 
Aax porte d» l'Atleutiqu*. 1.000: a u «orta du 

Golfe. 1.000: „ x ports du Paoaejae. «nuiT^»»ia 
le» Tille» de riatdrt»*T, i 000. -»•—». ne»» 

rarroB'TATiova 
Ponr la tirandr Bretaane. aallee ; rraaea M C n . tinent. t.OOO; p , » , i , j % M » , mmi)m- • • ™ ae vea 

Marché 'dea change» à VEtranger 
du ia*ti « HIIIM i , 5 5 

Londres Sur Pari» 102.3S: I m n l H lOSAMli B.c. 
hera banque. 4 9*16; p r ; t . r o a t t trTmc " , « • • " • 

Maw-Terk: Sur Pern 47100- 1 lalri i s u x i , 
Ckkea tr.nafe».. 4»6.12; »»»ax,u,«, iSSSk ' 

aaM.au
Cor.se
tiert.it

